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Il a été demandé égale-
ment à Dieu Tout - puissant
de l'orienter et l'assister pour
qu'il puisse continuer les
œuvres salutaires, humanitai-
res et de modernisation de
notre cher pays. La NJSPF a
bien vu parce que les êtres
humains que nous sommes
n'avons aucun pouvoir sur les
destinés que le seigneur nous
confie. 50 ans, c'est beau-
coup et le seigneur se doit
d'être remercié pour cette
grâce qu'il a accordée au
premier magistrat du Togo
en qui le peuple espère
davantage. Certes, Faure
Gnassingbé nourrit une réel-
le  volonté pour le dévelop-
pement de notre pays mais
rien ne saurait être possible
sans l'assistance et la protec-
tion divine.

C'est l'église Marie
Théotécos d'Agoè Atchanvé
qui a servi de cadre à cette
messe célébrée par le prêtre
Séraphin Kpakpayi.

Les 50 ans de Faure
Gnassingbé célébrés hier
par une messe catholique
coïncide avec le démarrage
de ramadan chez les musul-
mans. En effet, le ramadan
est un mois sacré chez les
fidèles musulmans. C'est un

mois pieux où les fidèles
prient et reçoivent, quand ils
s'y mettent, les grâces pres-
crites par le prophète dans
le saint coran.

Noel De Poukn et son asso-
ciation ont conscience des
vertus de ce mois chez les
musulmans. Ils savent égale-
ment que c'est un mois de
bienfaisance, d'acceptation,
de tolérance et de partage.
C'est fort de cette réalité
que De Poukn entend confier
la continuité de la prière aux
fidèles musulmans du quar-
tier Vakpossito qui, en consé-
quence, reçoivent aujourd'hui
même des kits d'accompa-
gnement pour leur jeûne.
Faure Gnassingbé a le méri-
te d'être confié à Dieu car s'il
est évident que des citoyens
lambda que nous sommes,
avons des difficultés à nous
gérer nous-mêmes, qu'en
serait-il de celui qui a en
charge la destinée de toute
une nation ? Union de prière
de tous les citoyens afin
d'accompagner le premier
de nous tous, celui par qui la
réconciliation entre tous les
Togolais est devenue une
réalité.

On se souviendra égale-
ment que Faure Gnassingbé

a été  élu  président de la
République à un moment où
le pays traversait une crise
politique profonde ajoutée
la crise socioéconomique. Ce
fut en effet dans ces condi-
tions qu'il  a pris la comman-
de d'un pays qui tenait à
peine à cloche-pied non seu-
lement à cause des déchire-
ments politiques, mais aussi à
cause de la rupture de la

coopération avec ses parte-
naires en développement.

De 2006 à ce jour, le fruit
des multiples efforts dans
plusieurs domaines brillent
par leur évidence indénia-
ble. Sur le plan social, on
notera entre autres le déblo-

cage des avancements de
salaires qui avaient connu un
immobilisme entre temps, les
salaires des agents de la
fonction publique de 2006 à
ce jour ont plus que doublé
s'il faut être honnête. Dans
l'agriculture, les multiples
projets permettent aux pay-
sans de disposer plus facile-
ment des intrants agricoles et
grâce à  la mise sur pied de
l'OSAT devenu ANSAT, les
agriculteurs peuvent aujour-
d'hui couler facilement  sur le
marché leurs produits sans
être victimes  de la spécula-
tion que provoquent les
commerçants véreux à qui ils
sont parfois contraints de

brader leurs récoltes à vil
prix. Les infrastructures rou-
tières  ont de façon incontes-
table changé l'image du
Togo depuis ces dernières
années.

La gratuité de l'école, la
création d'un institut d'assu-

rance maladie pour les fonc-
tionnaires et la subvention du
coût de la césarienne ne sont
pas du reste. On ne passera
pas sous silence les avancées
démocratiques et la poli-
tique des réformes écono-
miques qui ont  permis au
pays d'atteindre le point
d'achèvement de l'initiative
de pays pauvres très endet-
tés. La réhabilitation de l'hô-
tel 2 février devenu Hôtel
Radisson Blu et la construc-
tion de la nouvelle aérogare
sont quelques unes des résul-
tats palpables de la poli-
tique de développement  du
Président Faure Gnassingbé.

Malgré cette liste intermi-

nable des réalisations à l'ac-
tif du président Faure, les
Togolais attendent encore
beaucoup de lui et c'est jus-
tement la raison pour laquel-
le nous lui souhaitons une fois
encore joyeux anniversaire.

Arimiyao

50è anniversaire de Faure Gnassingbé :
La NJSPF de Noël De Poukn implore 

la protection divine sur le Chef de l’Etat

Vue partielle de l’assistance lors de la célébration

Le concélébrant

L’assistance ; on reconnait Noël De Poukn, 3ème de la gauche vers la droite

Aujourd'hui, le président Faure Gnassingbé fête son cinquantième anniversaire.
En prélude à ce jour très important dans la vie de tout être humain, l'association
NJSPF de Noel De Poukn a choisi de confier le chef de l'Etat au seigneur Jésus
Christ afin qu'il le protège, lui accorde la paix, la longévité et la santé.
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" Jean-Pierre Fabre n'est pas si
bête, il sait ce qu'il fait. Tous ces
candidats dits de l'opposition  qui
ont participé à la présidentielle du
25 avril 2015, y compris Fabre
sont tous des traitres, ils ont trahi".
Ces propos, d'après nos sources, ont
été tenus par le professeur d'uni-
versité, Apédo Amah lors d'une
conférence  qui a eu lieu à Kpalimé
; des propos repris par les réseaux
sociaux il y a quelques mois déjà.
Ce professeur connu pour ces prises
de position acerbes aussi bien à
l'endroit des tenants du pouvoir
que des leaders de l'opposition
n'est pas le seul à penser que Jean-
Pierre Fabre a trahi. Beaucoup de
Togolais et surtout les militants et
sympathisants de l'opposition le dis-
ent en tout lieu et c'est justement
ce qui justifient aujourd'hui la gran-
de difficulté que CAP2015 a à
mobiliser les populations togolaises.

L'abstention des militants de
l'opposition continue de prendre
de l'ampleur au fil des jours
comme le reconnaît l'opposition
elle-même. La preuve a été pal-
pable à la dernière marche du
CAP2015 où Fabre et ses disci-
ples ont eu toutes les peines de ce
monde à mobiliser le dixième de
ceux qui ont l'habitude de répon-
dre à ces genres de manifesta-
tions. Prévue pour   8 heures selon
le communiqué, la marche n'a pu
démarrer timidement  qu'autour
de 11 heures et demie. Les mili-
tants ne venaient pas, ils sont
démobilisés par le jeu suspect
auquel joue le chef de file de
l'opposition depuis plus d'un an
déjà.

Les absurdités politiques d'un
opposant  radical sur la voie de
l'impasse

N'eût été l'immaturité et le
fanatisme politiques de quelques
militants aveuglés par la soif de
l'alternance politique, Fabre se
serait déjà  retrouvé  tout seul
avec ses complices dans son parti
et dans les manifestations qu'il
organise. Jamais, on n'a noté des
incohérences aussi graves dans les
attitudes d'un leader de parti
politique comme c'est le cas avec
Fabre. Dans un pays où les popu-
lations sont en majorité instruites,
Fabre et sont partis allaient déjà
disparaître de la scène politique
à l'instar de ces partis qui n'exis-
tent que de nom aujourd'hui.

Cela fait un peu sourire lors-
qu'on voit présentement Fabre
jouer au premier revendicateur
des réformes avec son CAP2015.
C'est en réalité une manière de
prendre les Togolais pour bêtes.
La démarche de Fabre est tout
aussi absurde que surprenante.
Cette façon de faire ressemble
fort à l'histoire d'un chasseur, qui,
au lieu de sauter sur le gibier
dans son  gîte, le chasse plutôt

par un cri assourdissant, puis  se
met plus tard  à courir vainement
après la bête. Très bizarre, n'est-
ce pas ?

Rappelons en effet les raisons
avancées par l'ANC à la veille du
25 avril 2015 avant qu'elle ne
refuse les réformes en échange
avec un dernier mandat à accor-
der à Faure Gnassingbé.
D'abord, pour Fabre et les siens, il
n'était donc pas question que
l'ANC accorde un seul mandat de
plus à Faure Gnassingbé qui avait
déjà bouclé deux mandats.
Ensuite, le service de communica-
tion de ce parti  avançait comme
autre argument qu'il suffisait que
Faure Gnassingbé soit candidat
pour être élu, en d'autres termes,
s'ils laissaient le chef de l'Etat se
présenter, Fabre ne pourrait
jamais être proclamé élu par la
CENI, c'est du moins ce qu'ont lais-
sé entendre les cadres de l'ANC.
Mais curieusement, il faut le rap-
peler, Fabre a été le tout premier
à déposer sa candidature après
Faure sans jamais contester la
candidature de ce dernier.

Logiquement, c'est dire que
Jean-Pierre Fabre était conscient
et convaincu  qu'il allait à cette
élection pour la perdre et il ne
s'était jamais gêné pour manifes-
ter, comme d'habitude, pour
contester les résultats et revendi-
quer sa victoire comme promis à
ses militants.

En organisant aujourd'hui les
marches pour faire croire qu'il
demeure le plus sérieux des
opposants qui revendiquent  les
réformes pourtant  rejetées avant
la dernière présidentielle par son
propre parti, Fabre donne l'im-
pression de vouloir se faire pren-
dre dans un piège sans fin. A sup-
poser un seul instant que le pou-
voir invite encore l'opposition à la
table des négociations en vue des
réformes, que va-t-il se passer ?
Quelle sera la position à adopter
par l'ANC par rapport à la
rétroactivité de la loi ou mieux à
l'application immédiate de la loi
relative à la limitation de mandat
? Ce sont là quelques questions
qui méritent d'être posées.

L'ANC minoritaire à

l'Assemblée nationale va-t-elle
encore rejeter la possibilité à
Faure de terminer le mandat en
cours qu'elle lui refusait ?
Puisqu'au sein de CAP2015, on
parle déjà  de la possibilité d'une
élection présidentielle anticipée.
L'autre pilule qui serait beaucoup
plus dure à avaler par l'ANC c'est
lorsque les députés de la majorité
vont demander à ce que la limita-
tion de mandat prenne en compte
le prochain quinquennat après
2020.

Dans ce cas, l'ANC pourra-t-
elle encore rejeter ces concessions
au risque de se voir porter la
responsabilité d'empêcher la limi-
tation de mandat à deux reprises
par le dialogue ? Même si le parti
de Fabre accepte d'avaler mal-
gré elle cette pilule, on l'accusera
encore d'avoir saboté la limitation
de mandat  avant la dernière
présidentielle en acceptant le pire
après. C'est en cela que Fabre se
retrouve sur le chemin de l'impas-
se.

Quel sens accordé aux mar-
ches de CAP2015 ?

Les marches organisées par
CAP2015 ces dernières semaines
sont semblables à la comédie reli-
gieuse que présentent certains
imposteurs qui se font appeler "
homme de Dieu " pour extorquer
de l'argent aux pauvres adeptes
fanatiques. Si la majorité de ceux
qui marchent sous le chaud soleil
le font avec honnêteté en vue
d'obtenir les réformes et naturel-
lement l'alternance politique,
Fabre quant à lui ne semble pas
avoir la même préoccupation. On
ne peut pas être minoritaire au
parlement et vouloir contraindre

la majorité à voter les réformes
en trimbalant dans les rues, sous
le chaud soleil, quelques centaines
de militants les samedis. Non, c'est
une façon d'exploiter les esprits
simples épris de l'alternance poli-
tique à des fins personnelles.

Le vrai problème de Fabre à
ce jour, c'est d'utiliser les militants
de son parti à travers les manifes-
tations de rues pour se dédouaner
de sa trahison, celle relative à sa
participation aveugle  à la der-
nière présidentielle au détriment
des réformes.

C'est le seul objectif des mar-
ches qu'il met sous la bannière de
CAP2015 et il est clairement trahi
par ses propres discours  du
genre : " Où sont aujourd'hui ceux
qui réclamaient les réformes
avant la présidentielle ? Les vrais
opposants, c'est dans CAP2015.
Ou encore, il y a trop de menson-
ges et de faux opposants au
Togo, au CAP2015, nous sommes
crédibles, responsables et soli-
des." comme pour dire, c'est moi
seul qui revendique les réformes
et qui dit alors que j'ai trahi ? Les
représentants des autres partis au
sein de CAP2015 ne cachent pas
non plus leurs intentions. Tout en
critiquant le pouvoir en place, ils
consacrent leurs discours à s'atta-
quer aux autres partis de l'oppo-
sition qui ne sont pas dans les rues
avec eux.

L'essentiel du message de
Jean-Pierre Fabre à travers ses
marches se résume à cette
démonstration de force face à ses
adversaires de l'opposition et
c'est tout, plus rien d'autres ne
peut justifier ces marches routiniè-
res  très mal organisées.

Théophile

Avec le jeu trouble de Fabre, l'alternance politique s'éloigne davantage :

Tout sur le vrai visage et les intentions cachées du patron de l'ANC

Jean-Pierre Fabre, président de l’ANC

Mais il faut retenir que le cas de
l'ECM relève d'un sérieux dysfonc-
tionnement pédagogique car le
fossé entre les questions contenues
dans l'épreuve et le programme
d'enseignement de cette discipline
en classe de troisième est assez
grand. Avouer que l'épreuve de
l'ECEM est dure c'est donc  dire
peu, on dira plutôt que pratique-
ment, toutes les questions posées
aux élèves ne sont   pas au pro-
gramme de la classe de troisième.

En effet, selon le programme
d'enseignement de L'Education
Civique et Morale en troisième
dont nous avons copie, trois grands
thèmes sont proposés par les tech-
niciens de l'Education nationale à

savoir : Culture de la paix et ges-
tion des conflits ;Santé, environne-
ment et développement ; et
Catastrophes naturelles : réduction
des risques de catastrophes natu-
relles.

Tous ces trois grands thèmes
comprennent au total 10 sous-thè-
mes et  19 leçons  repartis en trois
trimestres dans l'année scolaire
selon le document mis à la disposi-
tion des collèges d'enseignement
général.

Curieusement, sur 15 questions
reparties en sept  numéros sur l'é-
preuve du BEPC, seule la question
numéro 7 repartie en trois volets se
trouve dans le programme. Il s'agit
d'une question portant sur l'envi-

ronnement et  plus précisément sur
les gaz à effet de serre.

Quant au reste des questions, on
note deux  sur l'hymne national
qu'on peut classer dans la culture
générale, des questions relatives à
la famille, à la citoyenneté, au
civisme, à la constitution, et à l'ac-
quisition de la nationalité qui n'ont
jamais été prévues au programme
de la classe de troisième.

Et s'il faut alors tenir rigueur aux
élèves en cette discipline, nous esti-
mons qu'il y aura beaucoup de vic-
times innocentes.

La discipline de l'ECM posait
problème depuis l'an passé.
Comment peut-on instituer l'ECM en
une matière obligatoire sans pren-
dre des dispositions nécessaires ?
Les professeurs appelés à ensei-
gner l'ECM ne sont pas formés, ils
manquent cruellement de docu-
ments didactiques et même le pro-

gramme n'est parvenu dans les col-
lèges qu'au beau milieu de l'année
scolaire.

Pour la plupart du temps, les
élèves se plaignent lors des com-
positions à cause de l'incohérence
entre les épreuves et les cours
contenus dans les cahiers. Chaque
enseignant semble se débrouiller à
sa manière par manque de docu-
ments  et du programme officiel. Et
cette épreuve d'ECM au BEPC
2016 vient confirmer que même
ceux qui proposent les épreuves ne
maîtrisent pas assez les contours du
programme. On comprend donc
aisément pourquoi il y a eu assez
de dysfonctionnements  lors de
l'examen du BACI technique.

C'est le lieu d'interpeller les
autorités du système éducatif afin
que des mesures idoines soient pri-
ses lors de la correction pour répa-
rer ce tort causé à ces candidats
innocents.

Apo    

Evaluation d'Education Civique et Morale au BEPC:
Grand déphasage entre le programme et l'épreuve
Une perte pour les candidats
L'examen du  BEPC  a eu lieu du 31 mai au vendredi 03 juin 2016 sur

toute l'étendue du territoire. Interrogés juste à la fin de cet examen natio-
nal, plusieurs élèves ont trouvé la plupart des épreuves abordables à l'ex-
ception de l'ECM (Education Civique et Morale). Pour d'autres encore, en
dehors de l'ECM, la mathématique aussi n'a pas été facile.
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Sommet sur la sécurité maritime et le développement du 15 octobre 2016 à Lomé :

La Chine s'engage à accompagner à fond le Togo

Cette nouvelle est tombée à
l'issue de la visite du chef de
l'Etat Faure Gnassingbé en Chine
; visite au cours de laquelle les
deux pays ont renforcé leur lien
d'amitié et de coopération qui
existe depuis le 19 septembre
1972. Des accords de finance-
ment pas des moindres et l'annu-
lation de la dette du Togo d'ici à
décembre 2016 ont été signés
entre le président Faure
Gnassingbé et son homologue
Chinois XI Jipimg.

Entre autres conventions inter-
venues entre la Chine et le Togo
figurent en bonne place, la cons-
truction de 10 000 logements
sociaux à Lomé par la société
China Poly Group pour les fonc-
tionnaires d'Etat, deux autres
conventions de financement pour
les activités de développement

des infrastructures et l'extension
de l'aéroport de Lomé soit un
montant de 39 milliards de FCFA
avec également la construction du
barrage d'Adjarala entre le
Bénin et le Togo évalué à 36
milliards ajouté à un don de 18
milliards en faveur de l'agricultu-
re.

Outre toutes ces conventions de
financement, la plus grande ques-
tion qui a fait l'assentiment de la
république de Chine est l'organi-
sation de ce sommet sur la sureté,
la sécurité maritime et le déve-
loppement qui se tiendra à Lomé.
Pour ce faire, la Chine s'engage
entièrement à accompagner le
Togo pour une réussite totale. Lors
de cette visite d'Etat de 4 jours, le
président Faure Gnassingbé s'est
félicité du soutien sans faille du
pays de Xi Jipimg à l'initiative

togolaise d'organiser un sommet
de cette envergure.

Dans leur détermination à
accompagner le Togo, les autori-
tés chinoises ont réitéré leur
disponibilité en affirmant que, ce
sommet est une réponse effective
à l'insécurité qui sévit dans le
Golfe de Guinée.

" C'est une préoccupation pour
mon pays, car le trafic maritime
est indispensable au développe-
ment de toute la région " a expli-

qué le président Faure
Gnassingbé.

Aussi, le chef de l'Etat Togolais
a reconnu les potentialités de son
pays pour une émergence écono-
mique.

" Le Togo jouit d'une position
stratégique dans le Golfe de
Guinée et ambitionne de devenir
le carrefour commercial et de ser-
vices de l'Afrique de l'Ouest " a
déclaré le chef de l'Etat.

En revanche, l'ambition du chef

de l'Etat de voir le Togo devenir
un pays émergeant est mise à mal
par la problématique de l'insécu-
rité le long des côtes africaines.

Face à ce constat amer, le pré-
sident togolais s'est montré ouvert
au développement de la coopé-
ration sécuritaire avec la Chine
afin de lutter contre la piraterie
maritime la pêche illicite et les
trafics de tout genre. Les défis et
les enjeux de cette conférence de
Lomé étant énormes, tous les par-
tenaires au développement
comme la Chine sont aux côtés du
Togo. Ce sommet, faut-il le rap-
peler, s'inscrit dans la droite ligne
de parvenir à une charte sur la
sécurité maritime.

Cet arsenal qui naîtra de ce
sommet, sera un véritable texte
juridique devant lequel tous les
participants se plieront pour l'é-
radication de ces fléaux. Cette
charte apportera une contribution
dans la mise en œuvre de la stra-
tégie africaine des mers et des
océans. Le rôle de la charte dans
la lutte contre la piraterie mariti-
me serait de permettre aux Etats
Africains d'accroitre efficacement
la surveillance de leurs espaces
maritimes et côtiers grâce aux
échanges et au partage d'infor-
mations avec le renforcement de
leur coopération en matière
entraide judiciaire dans le cadre
des poursuites contre les auteurs
présumés de ces actes.

L'engagement de la Chine aux
côtés du Togo est salutaire quand
on sait que ce sommet serait une
opportunité pour les populations,
les opérateurs économiques et
faire de belles affaires avec les
2500 à 3000 participants qui
répondront présents.

Nouvelle Opinion

Le sommet sur la sécurité maritime qui aura lieu le 15 octob-
re prochain à Lomé requiert l'attention des partenaires au déve-
loppement qui ne lésinent pas sur les moyens pour être aux côtés
de notre pays. La Chine également  est disposée à accompagner
le Togo à cette conférence par des apports multiformes.

Faure Gnassingbé (g) et son homologue chinois, Xi Jiping (dt)

La confiance renait de plus en
plus dans le cœur des Togolais,
qui, à un moment donné avaient
perdu espoir quant au dévelop-
pement du Togo. La reprise de
coopération entre le Togo et
l'Union Européenne et l'annula-
tion de la dette extérieure du
Togo reste un point déterminant
dans la relance économique du
pays. Et comme tout développe-
ment repose sur l'émergence
économique, les autorités togo-
laise, avec à leur tête le Chef de
l'Etat ont mis sur pied des pro-
grammes et des projets de
développement qui portent déjà
leurs fruits.

Que faut-il retenir ?
Pour la survie de tout Togolais

sans distinction de classe sociale,
le gouvernement n'a pas passé
par mille chemins avant de sou-
lager les couches déshéritées en
leur octroyant par différents
produits du FNFI des prêts pou-
vant leur permettre d'exercer
des activités génératrices de
revenus. Aujourd'hui, beaucoup
sont des femmes et des hommes
à qui ce programme a bénéfi-
cié. La rédaction de Nouvelle
Opinion fait un tour dans la
région des plateaux, plus préci-
sément dans la préfecture de
Danyi où les populations ont
également bénéficié des pro-

duits du FNFI. Commerçants et
agriculteurs n'ont pas manqué
d'exprimer leur reconnaissance
aux autorités togolaises quant à
ce qui concerne ces modiques
prêts qui leur a permis de sortir
de leur tanière de pauvreté.

A Danyi, les agriculteurs ne
peuvent que se réjouir en ce
moment précis où le prix de cer-
tains produits agricoles connais-
sent une flambée. La zone, ferti-
le, est très favorable à la pro-
duction du manioc et du maïs.

En dehors de ce geste inesti-
mable à l'endroit des popula-
tions déshéritées, on peut remar-
quer la construction de nou-
veaux marchés un peu partout
dans les (05) cinq régions du
Togo. Ces marché ont réduit
selon certains commerçant et
agriculteurs la peine qu'ils endu-
raient avant de livrer des pro-
duits ou de se procurer des
besoins. Il faut le dire les condi-
tions de vie des populations
rurales ont changé positivement

depuis près de deux ans selon
les témoignages de ces popula-
tions.

Les routes
" Par rapport à ce que je vois

actuellement, le Togo a fait des
efforts en matière d'infrastructu-
res routières", s'exprimait ainsi
le mois passé un mécanicien
togolais de maintenance aéro-
nautique employé dans une
aviation en France. Le monsieur
n'a pas manqué de témoigner
qu'il n'a pu reconnaitre son
domicile à Agoè que par l'aide
d'un guide. Selon lui toute la
ville de Lomé connait une certai-
ne métamorphose surtout avec
la construction de jolies boule-
vards et d'immeubles.

En ce qui concerne justement
les routes, elles ne sont pas seu-
lement construites dans la capi-
tale ; des efforts sont en train
d'être fournis pour désengorger
les localités les plus reculées des
centres-villes à travers tout le

pays.

Oui mais…
Notre ''oui mais…'' nous

amène à féliciter et encourager
la politique de développement
amorcée par le Togo depuis
l'arrivée du Président Faure
Gnassingbé au pouvoir. Alors
que tout paraissait illusoire pour
les Togolais quand Faure en
2005 avait décliné son pro-
gramme en 20 points clés, la
confiance a fini par renaitre et
certains parmi ceux qui étaient
hostiles au régime au départ ont
jugé mieux de se rallier pour
disent-ils apporter leur contribu-
tion pour la construction d'un
Togo meilleur.

Cependant, beaucoup reste
encore à faire, ce n'est plus un
secret pour personne, certaines
d'entre les routes qui ont été
construites dans la précipitation
n'ont pas fait long feu. C'est le
cas par exemple des voies de
contournement de la faille
d'Alédjo et de Défalé où on
annonce une reprise totale des
activités.

Cet état de chose laisse à
désirer et décourage les inves-
tisseurs. La position géogra-
phique du Togo  est un atout
pour son essor économique ; et
c'est justement l'un des paramè-
tres qui intéresse les investis-
seurs. Certes le président Faure
a gagné le pari, et les investis-
seurs refont surface au Togo.
Néanmoins des dispositions doi-
vent être prises pour fidéliser les
partenaires en développement.

Pierre Pouli 

Togo : Politique de développement :
Faure Gnassingbé a-t-il gagné le pari ?
La politique de développement entreprise par le chef de l'Etat togolais a donné et continue de donner

des résultats positif ; résultats qui s'expriment d'une part à travers le fait que des investisseurs internatio-
naux s'intéressent de plus en plus au Togo et d'autre part par le satisfécit des populations surtout rurales
qui se font une peau nouvelle à travers des réformes entreprises dans le secteur agricole et commercial.
On peut citer notamment les pays comme la Chine, l'Allemagne, la France, l'Inde… et des institutions
comme la Banque  Mondiale, la BAD, la BIDC... qui ne cessent d'investir dans des réalisations du Togo.

PPOOUURR VVOOSS AANNNNOONN--
CCEESS,,  PPUUBBLLIICCIITTÉÉSS EETT
PPUUBBLLII--RREEPPOORRTTAAGGEESS

AAPPPPEELLEEZZ
LLEE 9911  3366  3377  5555
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Forum Pacifique pour la paix :
Les acteurs mobilisés pour combattre

la violence sous toutes ses formes 

Aucun pays au monde ne peut
se prévaloir être à l'abri de ces
actes terroristes et  le danger est
réel dans nos sociétés avec des
risques d'endoctriner la jeunesse.
Pire, au nom d'une idéologie fon-
dée sur la violence, des groupes
Djihadistes naissent partout et
terrorise les populations sans
aucune forme de procès.

Ces mouvements djihadistes se
cachent derrière Allah le miséri-
cordieux pour passer à des actes
de barbarie en se réclamant de
l'islam qui pourtant est une reli-
gion de paix.

Pour passer au peigne fin
cette problématique de terroris-
me et réfléchir sur les voies et
moyens à mettre en œuvre afin
de cultiver la paix dans toute son
aisance, le magazine Pacific,
avec le soutien des ambassades
de la république Arabe d'Egypte
et de la République de Lybie au
Togo, a organisé dans la grande
salle d'Agora Senghor un forum
pacifique axé sur la  convergen-
ce pour la culture de la paix le
04 juin dernier.

Cette première édition avec
pour objectif primordial de jeter
les bases d'une paix durable
entre les hommes et de lever l'é-
quivoque sur l'amalgame fait par
les oiseaux de mauvais augures
qui tue au nom d'Allah, a vu la
participation du Ministre en char-
ge de la sécurité et de la protec-
tion civile, des ambassadeurs
d'Egypte et de l'Allemagne, du
DG de Togo cellulaire, du prési-
dent de l'Union Musulmane et
d'autres invités de marque. Le
panel à ce forum enrichissant
était composé d'importantes per-
sonnalités telles que Mgr
Nicodème Barrigah, Check Diouf,
M. Djibril juriste ainsi que
Mahmoud Zedane venu
d'Egypte.

Au nom du gouvernement et
sous l'autorité avisée du chef de
l'Etat Faure Gnassingbé, le
Ministre de la sécurité chargé de
la protection civile le colonel
Yark Damehame, dans son allo-
cution a témoigné tout son atta-
chement et celui du gouverne-
ment togolais aux valeurs de
paix et de la cohésion sociale. Il
a également expliqué combien le
chef de l'Etat a mis la culture de
la paix et de la sécurité au cent-
re de ses préoccupations. " Avec
la présence des organisations
jihadistes en Afrique occidentale

qui frappent avec la psychose
qu'ils sèment au sein de la popu-
lation, les mesures sécuritaires au
niveau de nos frontières s'impo-
sent ", a expliqué le ministre.

Il convient, selon le ministre
Yark de mettre des mécanismes
pour agir contre toute attaque
terroriste pour que la paix règne
dans l'espace UEMOA et partout
ailleurs. Il a tout de même recon-
nu le rôle combien important que
les chefs religieux doivent jouer
auprès de leurs fidèles.

En relevant la pertinence de la
thématique retenue par les orga-
nisateurs, le colonel Yark est

convaincu qu'au sortir de ce
forum, les participants seront
outillés pour la sauvegarde du
climat de paix.

Pour M. Atcha Dédji-Affoh,
DG Togo cellulaire, la lutte cont-
re le terrorisme et la violence
doit passer d'abord par la socié-
té civile et également par le rôle
de la religion qui doit véhiculer
le message. " La lutte contre le
fanatisme et l'endoctrinement,
l'acceptation des autres, leurs
opinions et leurs appartenances
religieuses sont des solutions
nombreuses pour lutter efficace-
ment contre le terrorisme " a-t-il
déclaré.

Avec les différentes attaques
terroristes qui ont frappé ces
derniers temps, certains pays de
la sous-région ouest-africain
comme le Nigéria, le Niger, le
Mali, le Burkina-Faso et la Côte
d'Ivoire, il faut souligner que l'en-
vironnement sécuritaire est de
plus en plus menacé. La porosité
des frontières qui entraine  la
prolifération des armes légères
et de l'utilisation de petits calib-
res est également à craindre.
Face à tous ces constats, il
devient impératif de promouvoir
la culture de la tolérance. La
réponse adéquate est l'unité
d'action. Une unité d'action que
nourrit depuis un temps le
''Magazine pacific'' qui ne lésine

pas sur les moyens pour instruire
la jeunesse sur ces valeurs cardi-
nales de la paix et du vivre-
ensemble. C'est cette ambition
de promouvoir la culture de la
paix qui a conduit El Hadj
Moitapari Kouko directeur dudit
magazine a organisé cette pre-
mière édition animée par quatre
éminentes panelistes. Ils se sont
penchés sur quatre thèmes à
savoir : l'Islam et la lutte contre le
terrorisme ou encore la modéra-
tion en Islam, l'appel à la non-
violence, la valeur spirituelle
gage de la coexistence paci-
fique.

Tous les conférenciers ont sou-

ligné que la problématique du
jihadisme n'est pas liée à la reli-
gion musulmane ; c'est l'interpré-
tation que font certains individus
véreux, dans leur idéologie
confuse de lutter pour l'instaura-
tion de l'islam dans le monde en
utilisant le nom d'Allah.

Dans ses développements, M.
Check Diouf a reconnu que le
jihadisme, contrairement aux
connotations qu'on lui donne n'est
pas une guerre sainte. Selon lui,
le Djihad est une lutte contre la
pauvreté  pas par les armes.
Pour M. Mahmoud Zedane, le
bon musulman n'est pas celui qui
propage la violence et la haine.
Ce forum sur la paix s'inscrit éga-
lement dans la droite ligne d'a-

mener toutes les religions à se
frotter et à comprendre que, c'est
le seul Dieu que nous adorons. Ce
qui justifie la présence de Mgr
Nicodème Barrigah dans le
panel. Celui-ci a condamné la
violence sous toutes ses formes en
indiquant que le seul rempart le
plus sûr est l'unité, le dialogue
sincère et courageux. Pour
conclure, le prélat a demandé à
l'assistance de cultiver les valeurs
de paix et de dialogue car " le
dialogue est la voie de la paix ",
a-t-il reconnu.

Au préalable, l'ambassadeur
de la République d'Egypte au
Togo a indiqué dans son mot que

ce forum intervient à un moment
stratégique de l'histoire avec les
grandes discussions qui sont sor-
ties de la rencontre entre le
Grand Imam de l'Institut Al
Azhar, le Sheikh Ahmed
Mohamed El Tayeb, et sa sainte-
té le Pape François au cours de
la semaine dernière.

Des discussions qui ont porté
sur l'importance de coopérer
dans le domaine de la lutte cont-
re le terrorisme, l'extrémisme reli-
gieux, mais aussi de réaffirmer
le rôle capital qui incombe à
l'institut Al Azhar de donner l'in-
formation sur la réelle image de
l'islam.

NOUVELLE OPINION

Vue partielle de l’assistance 

Les panélistes

Vue partielle de l’assistance 

L’assistance avec au premier plan le ministre Yark, le Dg Actha, le Gal Ayéva...

Les attaques terroristes, les attentats, les crimes de
tout genre constituent de nos jours, les maux  dont
souffre  le monde entier. Le terrorisme, un fléau dan-
gereux qui gangrène la société avec des conséquen-
ces incalculables est au centre des préoccupations
des autorités de toutes les nations. A l'échelle mon-
diale, chaque pays en ce qui le concerne cherche les
voies et moyens pour combattre ce fléau.
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Pour subvenir aux besoins sani-
taires des commerçants et arti-
sans des marchés du Togo, un pro-
jet de construction des centres de
santé (infirmeries) a été initié par
la Délégation à l'Organisation du
Secteur Informel (DOSI).
Aujourd'hui c'est chose faite avec
l'ouverture officielle de l'infirme-
rie du marché le Togo qui a été
couplée de la réception de plu-
sieurs lots de matériels médicaux
et de produits pharmaceutiques
qui serviront à équiper huit unités
de soins aménagées par l'EPAM.

La cérémonie d'ouverture de
cette infirmerie s'est déroulée le
vendredi 03 juin dernier sur le
site du marché en présence du
représentant du directeur géné-
ral de la DOSI, de la directrice
générale de l'Etablissement
Public Autonome des Marchés

(EPAM) et de la Présidente du
conseil d'administration de la
Mutuelle des Commerçants et
Artisans du Togo (MUCAT).

L'ouverture de cette infirme-
rie qui a été aménagée par
l'EPAM marque le début d'un

vaste programme d'action
sociale notamment dans le
domaine sanitaire en faveur des
femmes et des hommes des mar-
chés. Un programme qui entre
dans la droite ligne de la poli-
tique du Chef de l'Etat en matiè-

re de santé publique.
Une politique qui va permet-

tre à toutes les femmes et à tous
les hommes des marchés de
pouvoir bénéficier des premiers
soins en cas de maladies. C'est
dire aujourd'hui qu'à travers
l'ouverture de cette infirmerie,
la MUCAT répondra plus favo-
rablement aux multiples sollici-
tations des commerçants en
matière de soins primaires. La
cérémonie a été couplée de la
réception de plusieurs lots de
matériels médicaux et de pro-
duits pharmaceutiques.

C'était le lieu pour Madame
ADOKOM Rita présidente du
conseil d'administration de la
MUCAT de saluer les différents
partenaires (la DOSI, le ministè-
re du commerce, l'EPAM, et la
CAMEG) pour avoir accepté de
l'accompagner à doter les mar-
chés non seulement de soins de
santé (infirmerie) mais égale-
ment du matériel de base et des
produits pharmaceutiques.

Pour une bonne pérennité de
cet ouvrage, Madame ADO-
KOM Rita a invité tout un chacun
à en faire bon usage car selon
elle, une bonne santé est impor-
tante pour leur activité et leur
bien être.

Signalons que cette opéra-
tion se déroulera dans les autres
marchés de la capitale à savoir
: Akodessewa, Anfamé, Djifa,
Gbossimé, Kégué, Légumes et
poissons (Abattoir), Totsi ainsi
que le Togo. Elle va progressi-
vement s'étendre dans tous le
pays. Très heureuses, les femmes
bénéficières n'ont pas manqué
de manifester leur joie à travers
des chants et danses.

Elles ont ensuite rendu un
vibrant hommage au Président
de la République pour cette
politique de santé publique qu'il
ambitionne pour toute la popu-
lation en général et en particu-
lier pour toutes les femmes
togolaises.

Elom

Politique sanitaire en faveur des commerçants :

Ouverture officielle d'une infirmerie au marché le Togo

Remise de matériel médical L’assistance lors d ela coupure du ruban inaugural

L'équipe du Togo est revenue
de loin face au Liberia, en élimina-
toires de la Coupe d'Afrique des
nations 2017. Menés 2-0, les
Togolais ont sauvé le nul 2-2, ce 5
juin 2016, ainsi que leurs chances
de disputer la CAN 2017.

Incroyable renversement de
situation à Monrovia, ce 5 juin
2016. Alors que l'équipe du
Togo était virtuellement hors-
course pour la CAN 2017, celle-
ci a finalement décroché un nul
2-2 salvateur.

Les Eperviers étaient en effet
menés 2-0 par les Libériens, suite
aux buts de Gizzie Dorbor (4e)
et William Jebor (55e). Mais des
réalisations de Floyd Ayité (68e)
et Kodjo Fo-Doh Laba (83e) les
ont remis dans le coup. Un résul-
tat presqu'inespéré.

Le Togo finira premier seule-

ment si...
Les Togolais peuvent ainsi

encore espérer finir premiers du
groupe A. Pour cela, ils devront
battre Djibouti, lors de la derniè-
re journée des éliminatoires, et
compter sur un nul 0-0 entre la

Tunisie et le Liberia. Le Togo
serait alors à égalité de points
(11) avec les Tunisiens et les
Libériens. Mais l'équipe dirigée
par Claude Le Roy aurait alors
un bilan plus avantageux (en ter-
mes de buts inscrits à l'extérieur,

notamment) que ses deux rivaux,
dans un mini-classement entre les
trois équipes.

Les coéquipiers d'Emmanuel
Adebayor peuvent aussi finir
parmi les deux meilleurs deuxiè-
mes de cette phase de groupes

qui iront au Gabon.
Un cas de figure tout aussi

improbable. Mais les Togolais
n'ont de toutes les façons plus le
choix : ils doivent croire en leur
destin.

Source : rfi.fr 

Eliminatoires CAN 2017:

Le Togo arrache un nul salvateur au Liberia

Les Eperviers du Togo lors du match de préparation contre la ZambieDes supporters de sEperviers
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ACTUALITÉ

La deuxième réunion de revue
des programmes nationaux d'éra-
dication de la dracunculose " ver
de guinée " en phase post-certifi-
cation a été tenue les 1er et 3 juin
dernier à l'hôtel Santa Maria.
Ouverte par le Professeur
Moustafa Mijiyawa, ministre de la
santé et de la protection sociale,
cette réunion  a regroupé des délé-
gués venus du Benin, du Burkina-
Faso, du Cameroun, de la
Centrafrique, de la Côte d'ivoire,
du Ghana, de la Mauritanie, du
Niger, de l'Ouganda, du Sénégal et
du Togo.

La dracunculose est causée par
un parasite, Dracunculus medinen-
sis, appelé " ver de guinée ".
C'est le plus grand des parasites
tissulaires affectant l'être humain.
La femelle adulte, porteuse de 3
millions d'embryons environ, peut
atteindre 60 à 80 cm de longueur
et 2 mm de diamètre. C'est un
parasite qui migre dans les tissus
sous-cutanés de la victime en pro-
voquant des douleurs intenses, en

particulier au niveau des articula-
tions. Signalons  qu'au milieu des
années 1980, le nombre de cas
de dracunculose dans le monde
était de 3,5 millions. Ces cas
étaient répartis dans 20 pays
dont 16 étaient situés en Afrique.
Progressivement le nombre de ces
notifiés a diminué pour atteindre
moins de 10000 cas en 2007. Ce
nombre a été réduit à 542 cas en
2012, 148 en 2013 et 126 en
2014.

En 2015, il a été enregistré
dans le monde  seulement que 22
cas. Avec des efforts qui ont été
faits de part et d'autre dans la
lutte contre cette maladie, 187
pays considérés comme exempts
de toute transmission de la mal-
adie du ver de guinée, ont reçus
leur certification auprès de la
commission de l'OMS qui a été
créée depuis 1995.

Dans la région Africaine,
l'OMS a certifié 40 pays qui sont

exempts de la dracunculose entre
1998 et 2015. Malgré la non
atteinte de certaines cibles, pour
briser la chaine de transmission,
l'OMS réitère son soutien aux
côtés des autres pour l'éradica-
tion de la dracunculose. La repré-
sentante de l'OMS au Togo a
demandé auprès des autres pays
où il reste encore à renforcer la
surveillance, de signaler tout cas
de dracunculose à tout moment, et
d'envoyer un rapport trimestriel

jusqu'à l'éradication global.
Le ministre de la santé était

très heureux de constater que
bon nombre de pays qui on été
représentés ont connu le même
cheminement, avec à leur côtés la
constante sollicitude et l'action
synergique des différents parte-
naires dont il salue au nom du
gouvernement togolais les pré-
cieux appuis et les solides accom-
pagnements.

Agbe

L'éradication de la dracunculose "ver de guinée" :
L'OMS note son satisfécit pour les efforts fournis par certains pays 

Photo de famille

Dans le cadre de promouvoir
l'inclusion  et l'accès aux services
sociaux par les groupes les plus
vulnérables et contribuer à l'atté-
nuation de l'impact des chocs et
des changements de situations sur
le bien être des ménages, Mme
Tchabinandi KOLANI YANTCHARE
a procédé le 31 mai dernier à
Tandjoaré au lancement de l'opé-
ration d'assistance en faveur des
populations du grand Nord.

Depuis 2008, les Togolais n'ont
cessé de vivre diverses situations
de catastrophes qui entrainent
des déplacements massifs des
populations et des dégâts maté-
riels importants. Au rang de ces
catastrophes on peut citer des
incendies, des tornades, des inon-
dations, des conflits interethniques
liés à la transhumance et des
dégâts causés par les pachyder-
mes.

Le plus important des dégâts
qui constitue la première préoccu-
pation des autorités togolaises est
celui des inondations qui touche
pratiquement toute les régions du
Togo  sauf que certaines régions
en sont plus affectées. C'est
l'exemple des régions des pla-
teaux, centrale, Kara et Savane
qui sont habituellement la cible
des situations d'incendie, de tor-
nade et d'inondation.

Se sont des catastrophes qui

n'épargnent aucun ménage et
affectent plus leur situation de
vulnérabilité et d'indigence.

De janvier 2016  jusqu'en mai
dernier le ministère de l'action
sociale, de la promotion de la
femme et de l'alphabétisation à
travers l'agence de solidarité
nationale et avec l'appui des
directions préfectorales, a eu à
enregistrer  10573 victimes de
catastrophes qui ont occasionné le
décoiffement et la destruction de
2804 pièces/cases d'habitation
et 160 salles de classes exposant
ainsi des élèves.

C'est pour palier à ces problè-
mes que le gouvernement a initié
cette opération d'assistance en
faveur des populations des
régions de la Savane, de la Kara
et central afin d'être plus proche

d'elles en cas de sinistre. Mme
KOLANI estime qu'il  est vrai de
nos jours que nul ne peut arrêter
la survenue des catastrophes mais
l'être humain peut contribuer à
réduire l'impact des chocs qui sont
liés à ces phénomènes en menant
des actions d'anticipations. Des
actions qui consistent à éviter de
construire dans les zones inonda-
bles, d'obstruer le passage des
eaux par les déchets ménagers,
d'éviter l'abattage des arbres et
la construction des maisons sans
mesure de sécurité.

La ministre trouve que le Togo
aura plus à gagner si ont se met-
tait ensemble dans la logique de
prévention des risques de cata-
strophes que leur gestion par les
actions d'assistance.

Junior

Opération d'assistance pour les populations sinistrées du nord :

KOLANI YANTCHARE vole au
secours des familles victimes

Remise symbolique du don par la ministre 

Booster le secteur agricole par
le canal des TIC est l'objectif que
poursuit l'association Jeunesse
Technologie Développement
(JTDEV) qui à travers son projet
‘’AGRIHACK TALENT TOGO’’ veut
participer à la réduction du chôma-
ge et à promouvoir  l'entrepreneu-
riat des jeunes.

C'est un projet qui couvre une
période d'une année et qui a
déjà démarré des activités
comme TIZI, café des entrepre-
neurs et innovateurs spécial entre-
preneuriat agricole et TIC, et
enfin une session d'information et
de formation à l'université de
Lomé.

Dans cette logique de l'inté-
gration des technologies de l'in-
formation et de la communication
dans le domaine agricole, 10
équipes ont eu à concourir dans le
développement d'une application
innovante comme AGRISOFT,

CAJOUAPP, FARMAPP, AGBLE
YIN, MAP TOGO, LE FERMIER,
TOGO AGRO, SOJA DECISION,
FORAGRI, NARDY GREEN PLA-
NET.

A la fin, le jury a pu retenir
trois lauréats qui ont plus déve-
loppé les meilleures applications
comme AGRISOFT, CAJOUAPP et

SOJA DECISION.
C'est une première édition qui

a été saluée par le public car elle
contribuera à apporter des inno-
vations TIC dans le secteur agri-
cole qui occupe de nos jours près
de 80% de la population et qui
contribue grandement au Produit
Intérieur Brut du Togo.

Ephrem KOUTOUMNA, coor-
donnateur du projet, a saisi l'oc-
casion pour remercier les parte-
naires qui l'ont accompagné dans
la réalisation de ces activités.

Kodjovi

AGRIHACK TALENT TOGO:
Un projet pour promou-
voir le secteur agricole

Photo de famille 




